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Noe'i. 4iUelies l)ientW, queîls sou-
venirs tot doux îuo'n iiît reivivrtii!
Saint, pai#ible, hesureux No,.. qoelloj li!
quel bonheur rt occasionnie tnuijou)irg
('ta! jour dei; plus gratîds,tu tnus arrive
chaque Aninée avec ton ssfage de
paix et de réconcilIation. T'u stnus
ar -ie aussi quand la tnature a unis; di'
coté sot gai colitutne de feuilloit %ertffl
et de Sieuri; aux couleurs variées et crn
a rev",tu ut encore beau Mais
plus chaste dI*utne blanîcheur ilans par.
ure. Tu arrive, l'ois dirait, pour sns
rappeler que Celui qui "savoir la
chalteur de l'éé et la tilge de l'hiver
etsverra Sa grîvus un silenice et sains
l'anubit,er, cousine il a et.voyé Stî Fils,
dans;m les coeurs qui lie ontéacéde.s
vaunités et des plaitiirti de e uouide et
qui otît rtuvê'tu lat blanîche robe de lat
pureté et dit las sitelté.

Ilatis le caltis( titi Cette lirt'tnli-rt% nuit
de Nue'li talonî caaiseult rompre le
ileisce equ'il garde doîrdlinaire eitti
Lui.tiisîn et nouis, S es cri'attusicq, enitre

Sous royaume céêlesteg et S nI royaue
tel restre, et oulvgatit graildî's luis prtes
du ciel Il enuvoya S.N) atnges proclametr
à l'isumitsitlé la vensue de Sot l'ils. 1il;
vintrent, ils sauloue'sett, et gagnanut lies
iDottagiies Ils aninoult.èroilt Son arriv
èe ; puis se tentant audesug de I'e';able
ils chantèrent ce cauntique de louanges
que l'Fglioe, l'épouse du Christ, a cals.
eervé depuis lors: "1Gloria lit excelsis
l>ôo, et in terra paxi lointsiibus bonate
volusntatis."' Gloire A l).uu au plts
haut îles cieux, et paix sur la terre
aux homtmes de bonine volonté

A îio* e mbres de l'A. C. 1, Il. (le
partout, nsous attresçois cesste salutation
de NSe Glirenî 'à I).n ait piu4 haut
des cieux, <'t paix star lat terre aux
hommues de bonnuei volontué -" Mais que
ve)ut titre ce chanît alig'tque ? Pouir
quoi, glair% ît D)ie'u, Pourqluoi, paxix t
aux hommnes ! P>ourequoi tst cess li tî 1
dle Novi D)ieu italiit're.it- Il Ses qrve'auutres s
avtc no pareille dé,'claratliou *J
qu'était.ii arrivé ?-A l'omnbre de la
ville de 1ileu, Iluehléim, Al minuit et
dans une étable uns enfant était né s

d'une' % itirz 4%t cet olifant - :ait I )leu.

ieuî a pris; avecq4i >,vl i lit* tiçotreijizturt

huras mluit. A t liita dii donnter kce
tiirps h blni nit ti cette lisait huminai ne
tUsie pe*rt4ntinSi tii t' lillflAl lii Il les4 un is t .
laj 1 Ji %'i ''e '4 'rmon aîi itê de ë m tit N - l*,

Ee rsi L- F'ils ii i eu dans ttet
ctlhe, sotifrait tdit I *îîucintndt ,nd es'
t n tir tdu froidu : Iil n' est p ai .
satal tqui-t' itgi dutari t "Go ir;1 e
à l>u.'u nu plusà haut tlt4 cie4ux, *Car

jqflsl lhs'u i) re.:ut ou4 touvalt j4illitt
rt-":"viiir auitant dle gîortie que lorsquei
deî Il vré-4 dlu Çhri4 'itt volant app (:i
premieur cri dIAtiici.ket dans cettîie o:ajblte
dit N wi*. onc- ea Uleu air p.us
l.sut dîs cieux. %lait; Aussi Il l'Aix
sur la terreî Au, hto:mmes duisass>ne
voloriti "* IA paix dit I i.e qui sur
pas toute cotnceptiotn. 1Paix otilst
entre la Crêtatur et la créatuire. l'Aix
d'unet comnpensation taillade polir une%

oetuu 111118114. l'Aix aux e'nfants
bannis rte';ns encore une fois dans la
tnais dIo leur Pêère, primtant lours
places comnme hoérititriu dit Smt êerîc
rit 'autnti, hé-ritierf cnittaei
mainitenant avece cet enfant éternîel

Plaix d'nit autour et d'une tniséricorde
midis réitgrAnt ces enfants dans
leurs privilè*ges d'un héritage forfait.

Riappelonîs e'ncore à l'esprit dt sns
Frères les paroles de cet hymmne angél
iquit gue l'Eglise aimne tarit qu'elle les a
comprisea dtuls la L.ithurgie Sacrén dit
la tn': "lGloirm -' Diueu au
plus haut dei; cieux, et paix sur la
terre aux hommes del bonne vaoir té.
i',trols fil bulles et pardessus sont éi
approlurlées à cette saisons sainte qu'
elles doivent résonnuer cotmne dtI la
mnusiquîe au c sur dot total durant ce
j.mur. En les pronntant avec is
lv.vre< nit en v penîsant titi fmid ics
notre c.i*1r n'oublions pîas lat coiult.lî'
dits deriéres paroles. *ttai' raix de

):est nsest seulîtnvnt quie pouir ceux
qlui sont dtî bnnnei volonté. Pn.ix aux
homimt's de brillant volonté : iîîx lison
inies qui %*efforcetit dit flA' 'enne:- leur vie
aux exiniples de liHommne I b.ell. qui
dans cetlle i.. maquit, pour sius. aux
hnntint-.- chré'tienis qui portent dans leur
r'..ir et dians la pratiqueq i3urtial;ére
les paroles de leur Maitre ', .1 suis
venu ré'pandre lm feu l u fois de la
charité ' sur la turrej," le fou (tii pro.-
ct'de de i*accomjîili-,seîet de ce double
ou pltt.t dii cet unique commandement
lequel Il nous dit contient toute la loi:
*«Tu aimeras le Seignseur ton l'.eu
pardessus toutes choses
et ton prochain comme tol-im'tne,*'ou
cetig paroles que Siii F-prit Sainit i-
spira A Sois apuire d'écrir' : arties.
Sus tout avez rie charité- conutaie,
mutuelle Antro vous m.me Il li'.'..t
pas besolin deu demander e qu1e venltnt
di ces paroles -l lat luiiére do ite

empli titi Novi. i 'itto soînIte "-Ipblt'
I'nuinie leii itîtltq ouriS ce ralîipîrc
in -MI, îîlîi tic te '',% clatrté -lui
5 .»diapra de' Sa Ilerseitaiiii S-terée- lors
il - a trainstIguratioi sur le Ninlit
Ti ibor. II t taritats Christi iirgî't
U)s - Lx charitt dit Christ neots

Presse. '1>4o mi-me dans le iardin de» AN''S1VA 'I'I<> DI,5 C k., lep I.
ul viers,. oui. Pas mi-me, sur lat croix CA 1.1 DE >lr')J''''

AUX X)k1bS (L1> .
qluanid Il <olut Si vie pour .Ses amis, 1CElS
la plais grand" preuve qîu'sl -

poUvait doner tit sons amour, pas@ Les4 CtirmIlIcati dii Participationî nul
<nemi'e alorm la charité. du christ nous beéti-'gi(.t3 ou P-flkues dan.s l'A C IL M,
presse. t ellei plus qlue dans cette mot nue clipt'ce de) proprli-tt' dont les
SOmnbre é'table, avec sa froideur, soi parties litéreséet Peuvent disposer.
obsen rit.', ma pauvret.ý et son, de-tîne- La disposition peut i-tre ou atbgoitte (lu
ment, t sr ce fiait Il premier acteî de l1itlég. Saus la constitution Ili l'A C.
cettu gransde tragédie par latquelle le' I NI., une polie assigniée à un créan'-
F'ils doi )-#tu prouva l'itnrnenitéli dii cier, tîueleîu'abeiule lue ptiisse être
l'amour dit '-)s Sacre. Cgir pour les la torme da-iltigtîatiou, nîest A s;ou
Olitants des hotnns , le premnier acte bentt-ice que pour Ile montatnt de lna
il(' cqtte vie qîui devait retîvers;er tit dutte botta lide.A l'éprque du transfert,
"](enflej J'itue, et substituer à une crýv avec Iiti"rêt tie six pas cetnt et tous
anIce de( hainie et de vtitigttince 4-t piemeusîs faits par le cetsionnaoire sur
d*;K'égoinne celle de la miséricorde et du la POlle. Ainsi Unie îpolice de ~' )
pardon et (le liaunouir fraternsel. L'es at'sîgnjéti il une perosnne pour uîîe
ap-.ur<s apprirenat si bien l'esprit do dette de$ "setulemnt, ne couv.rirAit

tour M'litre (lue nous voyons qu'ils dur queîî le montant de cette dette et i'iu-
î,tst aux premiers Chrétiens : IlNous tér., y compris toutes cotisations et
saxvons que avons passé de la Mort à la cutrîbutiOns, que le cessionnaire pour.
vie, parceque atousaslinons le prochain" 'lrAt payer. Q uant au résidu de la

E t dans le giron de l'îE:lis police, lasgaioiserait Invalide
i tholboluo nous voyons ces eiistign". soirs lat cntitutionà de l'A. C. Il M

tuants du Christ et Ss apôt.res portant Comme de raison aucune assignattirsn
fruit dans lï'tablisseinont d'ordres, nit peut i'trus valide et moins que les
de communautés et d'associations, leti p-rties intéressées; l'exécutent, qu'elues
'uels bien qu'ile pecuvent varier dans la s1ilist tnu:.cc' ligées de vingt et un ans
moanière de leur travail, sont tous fs. tr.Jucumue autre manire um.pables,
fondés sur ce premier principe : Lie Snucune des parties a moins de vingt
est le Père commun de tous. Nut et u Ans oui pour toute çutre raison
sommes tcus frè'res dans le Christ. est Incapable de contracter, l'assigna&-

tiots serait Invalide un autant que l'Us-
DiJns la paix et l'allé.gresse de ce té.r-*t de cette partie est concerné. Si

temnpe de N'ei donc, <lue nos Irèrea toutes les parties à cette assignation
n'oublient pats qu'ils appartienunent à étaienît mineures, et que celle ci lie
une1 345oclationt qui repose sur Zeste serait pas ratIlièe après qu'elles ont
glorieuse fondation, savoir : la doctrine atteint lâge do unajiDrlté, elle serait iu-
que l'enfant de B3ethléem prêcha dans va lide. l'Ar exemple, el une police
unle cru'che et sur une croix : que ntous; éltit payable à la femme et aux eni-
devons témoigner de Lu'i par I t sainit- faisai, et qlue ces derniers fussent
elté de notre vie, l'an notre i4mour pour minseursâ A 'époque du transfert, l'as-
Lui qipu est le lèrie de tous, par tanuns sig'jatloîî quant A% leur initérq*t serait
amour pour toits los hommes qui soit Invalide. bien qu'ellit sentit borsne
Stem eflans comm" nouns mêmes et con- quitit. A l'int"îv do la femme qui
i.,.Iuceinmesît nos frt*res, par niotre s''ati)inte àt eux danîs l'assignationI.

ë l'uni'i enîvers l autre qui apparte. L'-s Certiticatt6 de Participation aux
sinuhs àm la naie société, afin que tous b liîéfices dans une -ociézé fie bienfais-
les hommes puissent voir cIle eo11 telu sauce comtie l'A. C. B1. M. nie sauit pas
objet eut la gloire dle Dieu, l'exaltation utie aussi botrse garanti(. pour u prêt
de' Sa satite Eglise, l'unîionî de nos que les polices tisans une compagnsie or-
frî'res ('atiques pour sttipathîser dinaired'assîîtrance. Le seul devoir à
ensemble et se secourir mutuellemnent. remplir pouir l'assuré dans ne coin-

Soyons reconnaissants envers 1).eu pagnieit fonds social est de payer les
que dans notre cs il chacun et au prîmes quand alles deviennent dîres,
meilleur de notre habileté nous aidons el ceci peut être fait par le cession-
dans la grande oeuvre qu'accomplit n aIne - mais dans une soci.tu comme
notre association ; que nous aidons A .'À. C. B. 'M. Il y a plusieurs devoirs
aMollir la taie d'oreiller de plus d*iin Al remplir pour les membres, et pour
Infortilné Invalide et à apporter quel- néègligence àX remplir ces devoirs un
'lue cosisolation ilans les demeures qui membre peut être suspendu. Il.- plus
s' Solit trouvéesA.*portémeola fatîx moit- en tout temps un membre peut rn"
smntîseu.se de lat mort fini apparemment signer comme tel, et annmuler ainsi tous
rassis tncrci fauche l'ouvrier dans sal droits du bénéticiaire dans la police.
course : que nous aidons A amner ï, Il n'y a riei pour emptêcher tout mein
I %.ou et i~ garder avec I Ieu plus d'",u bui de l'A. C. 1., qui al fait unte
,aise qui autrement se serait égarée do assîtgtiaîioni de s.a p-)lice, de ceshs'r

sots pasteur. d'- tri' membre. Lis présonttituiî de
l'anale'nent, zsoyotis heureux d'avoir sa lé-tigîsatios daits% lat forme intion-

airs.- xçsnciatimî dont 10 but CS! si noble se'le diais la coittion t hi ;éparo di,
quî*il i'Ni 1111 gratification pour learI'A. C B3. Il., e't touteo respnabt.litéý
Ctg'ur de l'Enfaîit Christ et cotsséuiluetn. de la part -de cette ilerniéýro envers les
ment porte avec elle la bénédictioni de b'itéîicîaîr4Ls nommés dans la police
l>.ou ,qu'elle est et se.-a toujOtird Cath- du inembru qui réskigtîe ainsi cesse
Mique, Mutuelle et Bienfaisasnte. &a:ori.


